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1-A VIE 
• • FOOTBALL-ASSOCIATION 

•Le duapioanat do Nord 

PRtMltRt DIVISION 

U sUris* Ctafc de R M M X 
» fUsàea Ss»rhve 4* Wasajeesa) 

> a r J b i U à 2 

WIIMCT TERRIEN 

L'U.S. WuqMkil 
bat la SX. Wattretas 

pu 3 M» à 1 
Meilleure réalisateurs, ayant, surtout 

su profiter des moindres fautes de 
défense adverse, les Wasquanallszu 
ont pris l'avantage, au terrain muni 
clpal de Wattrslos. sur la formation 
du Sporttn. local. 

Dans son ensemble la rencontre fut 
t une »>etle (alêne rassemblant ; agréable à suivre. Bien qu Handicapé» 

• a de cette rencontre rut tout 
aussi disputée Tour à tour, les avants 
terne,us»acte et roubawien» forcèrent 
Isa défenses adversaires a s'employer 
mais la marqua demeura Inchangé» 

Bn rsbaenee de l'arbitre daaiané. M 
Rodolphe Lefebvre. arbitre honoraire 
dirige* cette rencontre. Le brave e ue 
tien » commit peut-être quelques 
erreurs mais fit preuve, empressons-
nous de le dire, de toute l'Impartialité 
désirable. 

Lee équipée étalent ainsi composée! 
Exeeleior R.T. — Dewlldeman: Cnol 

le. Devoe ; Leblanc. Dubois. Morjean ; 
Leenart. Willem», Renard, Verrue et 
Vercoutére. 

U.S. Tourcoing. — U i n : Her. Vi
seur ; Brayne. Hostyn, Ballots ; Lié. 
nard. Lefebvre. Poblomme, Vllette 
Bourgols 

La Coup* de Franc* 
M M H S***** sur Pted. les B o u b a ' : i minutes plus taM. " l'.nter^drôrt > ê -

S t f i u T ' S u t r î . " Z & E F Z i S E S Î . ! S-ÏÏK« »"«"• «-?' ™Z*»- M l MostpelBer b>t Nie» par 3 ta* à 1 
" • . ^ • K - W » » ^ » ^ ^ s t a l l e . U tmmT- Le mstch 
Uradi««eretDi de OuJereHn et de Des- *»»J'-»r " " • ~ î . t un ^rou^nî . b^t opposant l'Olympique de Nice au Sport 
feouvrie» lea Roubeuuen» ne parve- quehai qui o nii^VS,, .» A ! t»«_V»ui— ..—. ^ZSZ^s. 

à marquer. Cependant «ur dix 

suppertere ds» dsux clubs, 
h» Racin. Club de Roubaix a triosnpns 
Salflsllejliaill ds la courageuse équipa 
dsTUnlon Sportive d» Wasquehal 

Os m r * ^ Joué sur le terrain mu-
Blsaysl de Wasquehal. fut passicnnan 
4-eurrre l 'un bon» à l'autre " 

par l'absence de leur demi-centre 
Trentesesux et Jouant de ce fait à 
dix. las Wattraloslens firent pour le 
moins Jau égal avec leur* adversaire» 

Le premier point fut ototenu par 
r gj faon* ! l'ailler droit de Waaquehal ap'éa un 
on peut quart d'heure de Jeu. Maigre les at-

uafaal "méritait la match laquée réalisées de part et d'autre. 
I la marque demeura Inchangée Jusqu'à 

••étant présenté avec trois remple- j is mi-temps 
easYts (Isa dsux tnters at le demi droit), i Après la reprise, ce fut encore Was-
llaia que 1*0 8 de Waaquehal alignait iQUehal qui. par son centre-avant, ob
éi, meilleur» équipe qu'elle peut actuel- | ttnt u n ,Meona D U t ae^j,, quelque» 

les Boubal- , „ , - , 

na estta saute. Shooté par 
11 fut cette f ou paré par D 
et 'Unteneur droit tourquennols qui 
reprit la bail» na put que 1a plaçai 

peaevàdë Cottenier. le demi-cen 
eattala « t . des trente métrée, une pu'. 

ites svsnt la fin. Olympique de Montpellier a'eet déroulé 

ravo-PONo 
LE CHAMPIONNAT DO NORD 

L'Aceuiimi» de* Spart, i » R M B * I I 
bat i» Ptag-Poe* C M Halsarn 

par 14 à 4 
Une très nombreuse assistance entou 

rait las tablas de l'Aoadétnla daa Sports 
de Roubaix pour assister à la rencon
tre A. S. R. et P. *>. C. H. (é 

de deral-voléè at la balle 
ra» sctjar dans le haut de» filets de 

èhel Ce tout fut longuement 
par tous les spectateura et 

continuant à dominer ne 
a soovsr tiae seconds fols 

pi>~ 1-tntermédialre du centre • ' » [ , 
Antre pujardin aur passe da l'actif 

Mi- Bon arbitrage. 

U F.C. Wasqaeh.l 
•t l'AC. CrétjVaier Wattrclot 
isat match hal: 1 bat à 1 

Jouée au stade Jean-Deryexe 
Croix, cette rencontra fut suivie 

nombreux public 
La partie 

A e e S u e u r at courageux à l'extrém». I agréable à suivre, bien que le mau-
« T m ï » l paVêtre en reste avec vais étst du terrain na î t paa permis 

• l i j e u n e Esprit marqua aux nommée en présence de cons-

tlemee de finale de la Coupe de France 
! Dés 1» début. Montpellier se montra 
| très menaçant et. après dix minutas 
de Jeu, l'ailler droit marqua la pre-

i mler but. Le» Niçois semblèrent vou-
s i loir se ressaisir et, pendant un quart 
tr| d'heure, lie ee llvréreut a une vive 

i réaction : à la 23" minute de la partie, 
dans son ensemble. I Montpellier réuaslt à marquer un se-

. u a trosssam» tout, lequel refusé i trulre leur Jeu habituel. 
,a* l'arbitra pour hora-jeu i Wasquehal. plus complet. 

rje rat fut que peu avant la ml-tempe | normalement dû s'adjuger 

aurait 
les trois 

enta v»aa~auenal opéra aa première de»- points, enjeu de cette partie, m u 
eau la dangereuse par son ailler gau- wattrelos sut profiter des dreone-

pramlèrea). Après des matche» sévè
rement dispute» qui 
le public, la victoire revint aux Rou-
balaiene par 14 à é. La score n'Indi
que pas la réelle valeur daa Joueurs 
du P P C H qui firent preuve d'une 
bonne classs, mais qui durent finale, 
ment alncltner devant l'équipe de 
l'A s R qui était composée de Devos. 
namiiIrtsT». Massart et Vandeneete qui 
ee surpassèrent. 

JOCavie 
WATTBJCLO». — Dimanche, l'équipe 

dea Tordue de la Concorde, de Wattre-
los. a reçu la Saint-Michel da Roubaix 
Lss c Tordus » remportèrent une nou
velle victoire par 5 4 2. Defollln, Des-
cbeeht et Deraclnola gagnèrent leur 
simples, Defollin-Deachacht et Pervec. 
que-Deboorghraeve leur doublée. 

Samedi l'équipe U fut battue par 
le CeUle-Club de Wattreloe n par «-1 

Dimanche prochain 19, les e Tordue » 
iront rencontrer l'Amicale Condoreét 
II en un match amical. 

Pet i t e s nouvelles 

Cyclisme 

EVatiGOTES 
La» twmmuBt* é» M"' V" Payes, 

mère d» M. le HuB»eBS Payes 
ooyea a» Temps»! ve 

Samedi matin. * i l b. M, au milieu 
d'une affluanoe conasdétable. ont été 
célébrée» les funérailles dé M™« V * 
Payen, décèdée mercredi matin cher 
•on fil», M. la ehsnotne Payen, doyen 
de Templeuve Parmi la nombreust 
ssslstance, on notait la présence d' 
plusieurs ecclésiastique» de la région 
de nombreuse» personnalités local* 
et dé» anvlrona. ainsi que des repré 
aentant» de toutes Isa classée da le 
population de la commune, auxquel
les la défunte était chère pour plut 
d'une rinam A l'Issus du service reli
gieux osMjs)* en l'église parolssials. 
la dépouaue mortalle de M"« Payen 
fut • conduite à Fontalne-rBvéque ou 
eut lieu l'Inhumation dans le caveau 
de famlUs. 

La mère de M. le chanoine Payen 
qui était Agés de 11 ans. Jouissait i 

pleuve d'une considération ample
ment méritée. Malgré son grand âge 
elle ne craignait paa d» s'associer aux 
devoirs ds son nia. dans des visiter 
aux malade» et aux malheureux, par
venu chrétienne, elle donna eneotv 
dimanche dernier un bal exemple A le 
paroisse en recevant daa marne de son 
fila, les derniers sacrements. Avec aile 
d laperait une femme de devoir et une 
vaillante patriote. Lors de la bataille 
de l'Bscaut. at du bombardement de 
mal dernier, alla resta aux cotes de 
M. la chanoine Payan. ae prodiguant 
partout ' où aa présence réconfortante 
était néœasalr» 

TOURNAI 

ROLOGIE 

•on" ,ànuirl V.^i, .u,^TWrX,, 41 .-TX.Z «Seal»*» >u Vélodrome d'hiver. 
™ . î q ™ ï £ , „ . , ^ , „ ^ . I . S Ï ^ K M Î iV\?i 1 équipe Db.e.e-Ca»ter a remporté une 
pas A marquer un troisième tout. Mal- , „ . , , C _ , _ . A. T . v _ J _ „ _ _ » .-^ r.— 
gré lea encouragements de leur capt- Î S S f î ' S t j l f . J 8 k m ' d , T » n t 1 *<1»>P* 
gré les encouragements de leur cent 
talne. les Niçois se confinèrent en dé-
fen-e et le résultat demeura Inchangé 
Jusqu'à la fin de la partie. belgee Bruneel et J. Aarta. ainsi que 

les snclens champions du monde 

« ^ W o a o m l . d . U .paru, chan- - - . r . ^ ^ n u t e T e ^ ^ " » . ' U ' • ' ' * « « - • p . - - . - » . ^ . , ^ ^ . ^ . ^ . 7 d î . * o r £ 

v C p T ^ C r S L e J a ^ ^ S A N ^ • A 0 R U C . , S B j ! T Ï i " , V B U , , « T U t s , . . . . n é 
« ï . volonté oui lui avait fait défaut eut obtenu, de la tête, le premier potm T l à Anvers, une américaine de 40 km. 
- T é M m u d ' ?. partie l'C S W re mit de la rencontre. J * partie débuta calmement. n » a n - | a t T „ t V„deplaa-Scbarl»ken. 
r V î t i n a V loi iuement A tel point que En l'sbsence de l'arblt's officiel. M ; moins Sans-Soucis Jouant avec plu» " 
laapoutoaVilens ne ps-vlnrent qu'en jran Macou. de Croix, dirigea parlai- de mordant marqua quatre but» en Hockey sur ( l a c e 

on» à se dégager de trment ce match. _ ^ | première mi-temps I A Zurich, l'équipe nationale 

Donnay-Bngelen. Parmi lea édifices publics de Tour-
est passible que le» champion» | nal, tneurtrla au coure dea événe

ment» d* mai dernier, ttola églises 

l'é-remte d» leurs adv»raalr 
Deux fthots de Broux. pourtant ire» 

dars. furent d'abord stoppés par le _ ^ 
gsevsjen roubauten laoré. mai» à la j b u t à 0 
U» minute Waaquehal marquait son 
soutier but par un envol de son 

aastae avant Ducheene. 
Bxrertoalx tenta ensuite de repartir » 

isatsasjue et c'est alors que l'excellent 
1" DIVISION 

Lambersart 

1. U main. dan. la .urf.ee U S WaaqueheJ-KC. Roubaix 
S* renaratlon. une balle exoédiée au O. LU'*'-8 c rives 
bvt par l'suier gauche roubelalen ,St Haubourdin-i. L. 

Le penalty qui sanctionna cette GROUPE 
fat)** fut transformé par Verrleet qui wattreloe-A S Wssquehsl 
Unui u aussi un précieux troislemf s 

tout eul devait donner la victoire à -
gott club 

ProAtant d'un coup franc botté ces 
tr-ata métras par Maaursl. Mlchelski. 
l%xt»»r-drolt, marqua le second but 
pour Waaouehal qui domina ensuite . . | t c . - . l . ! « » D T , cuei 
Jg7«raa 1» «n sans parvenir a éealrter L e s e X - p r O S OC I CXCelSIOr K . I ! « u ~ 

L'éflutpe de Wasquehal eat à féliciter 
an bloc pour ce beau mttrh qui fut 
arbitré exoel!em*nt par M. Peterena 

Les équipes avalent la compost 

.̂  Wattreloe-A. _ 
' vî'cïïîre^à T C. Wa«iuehel-A. C. Crétlnler W 

- Hauuiu-A C. CroU 

MATCH AMICAL 

rveullet 
Waanaeh.l. 

le» mardis et Jeudis A partir de 
" 18 h., au aléa*, café Roelens. SI, rue 

• t l"lï *» T n i i r c O i n ? IDelerue, et le» cours le» Jeudis et 
Cl I H J ' i w u i k v u i » i vendredi», à 11 h. 

font match oui : 1 but a 1 DEMANDE DE MATCHE». — L O S . 
.. ^..«i»— heure Halluln demande metches pour équl-

— Devnese. Du'our. Cette rencontre de derni*re neure , 2 3 ) u n l O T m B n mmlmea. Bcrlre 
. „ Dacrolx. L. Leclercq. qui remplaçait à 1 affiche e !?Vf" °" , a M . Dumortler. 25, rue Victor-Hugo, 

M v e t ) Drerotx : Leners. Micheikl Du- championnat Interrégional aseeiaior- gjjiujn. 
ck—ne M»urel et Broux. US . Bruay. ne remporta pas prés du LUTTE 

«v-C. •enkalx. — Isoré. Verrlest. Du- public tout ls sucoè» qu elle mentait 
M : Lobai. Mlchlela. r^ttenler : BU- A plusieurs reprisa, déjà 11 n o u a a ! ROUBAIX - Club de» Sport» 
Ma. aavprlt. Dujardln Desbouvriea et été donné de dire le» progrés r»ali»e» jiéiinls. — Tous les mardis et Jeudi» 
Q a a i . , par les Jeunes » vert et noir » et d e l g à 31 h » t \m dimanches de 

aussi en quelle estime nous tenons 9 à 1 2 n.. entraînement dea lutteurs. 
L'A S ' bat 1» b*"« équipe uatienne qui, oepui» ra, Boucher-de-Perthea 
I* *\-a. LOtaBie s a i , l e dabut du championnat, as clssse • " • • 

le St»4. Rsestagig. peu 4 ta. à 1 J*r;,1n3èm,e,1o,
n

eurde "cîtS* SÙSZ. 
l a srman, tou. le . prono.,!». 1 - , « * • « ; - „ t a ^ L » f T r V p e î o u s e 

Ijesstasols ont remporU sur le vieux toreux^ueuraevoiu.» q ^ i q u c , 
f y » ^ ^ • ^ n

r . u ^ r ^ u î \ ; ' ï u
0 1

d
, J c l . U n t a l ^ e . d T i p . c S w u r 7 - u l . m e n t 

» ! ! - • . u * - ~ r L a ï ï u . n n . . ù , ' ^ ^ J „ " "«*&,. c e t u rencon-
tre est. somme toute, normale. SI lea 
Roubalsiens rurent le plus souvent A 
l'attaque et mirent à l'ouvrage la dé-
" r X - — ^ . . . ^ ^ - . e e J H l ? « " 'e terrain d'Bxçelalor le» ercae po 

Pi 
lie Brayne a 
évidence, annihilant 

direct l'allier gauche 
Tour 

. . pas encore 
i première mi- , ,urtout Llénsrd et Lefebvre. construl- , arrivés lorsque le départ fut donné 

alrent un excellent football. En cadets, le Jeu 

ont particulièrement aouffert: Saint-
Quentin, Salnt-Brtce et Notre-Dame. 

Saint-Quentin, qui tient fièrement 
aa place sur notre forum, est une 
de nos plus vieilles é..'» a, Selon la 
tradition, elle aurait «te fondée par 
aalnt B o l . Ce grand aalnt, qui fut 
évêque de Tournai, ne seralt-ll paa 
l'auteur, lui-même, d u plan de s t -
Quentln. dont la beauté austère 
vient d'apparaître dans toute «a 
splendeur. 

SI cette assertion était fondée on 
ae trouverait devant un document 
précieux. permettant d'expliquer 
l'origine de l'architecture de nos 
paya occidentaux. 

Quoi qu'il en soit, l'église Salnt-
Quentln constitue un des plus beaux 
Joyaux du patrimoine artistique de 
la cité détruite. Avec l'église Saint-
Plat, (plus ancienne qu'elle) elle a 

PINC PONT c e " " mérite d'avoir échappe, au 
A. S WAStJsjEHAL. - L - l«erlp- R U 0 , T . p p c - T^T J - t a *»•+*> » " »*"* »- «— 

t lon. pour la culture phyalqu. et , , ' K U O L T , d . P.P.C.^Cot, C h a . U s t » « ^ - * » » 
football (section minimes) sont re- K t r r l r U K I b 

En lever de rideau, l'équipe I » * A la rep-lse. Jouant aur son avance suisse a battu l'Italie par T buts à 2 
a. S. Crolslsnne prit l'avantage aui|Sans-Soucis ralentit l'allure et le Ra-! „ 
équipe 1 B du F C. Waaquehal, pari verdi en profita pour marquer trois Lroex-COHRlTy 

buts coup »ur coup. Ce fut le signai I Chapelle a remporté sa trolaléme 
Idu réveil dea Sans-Soucis qui marqua I victoire consécutive en g a g n a n t 

Le* résultats da d i a u n c b e encore a deux reprises | répreuve orgaalaée par le B.c. Bru Sans-Soucla. le centre-avant qui ; xelles. 
! marqua quatre buts et l'srrlère-drolt. • 

l-«,ae mirent en évidence. . „ ° ° I e , 
2-3 Arbitrage aatlafaiaant. facilité par la ' . * P»'1*- '«, ™ « 9 r l m _ â l » •* 
M i correction des deux équipes. ! b , M u â u x P 0 1 » " P « S B«l«« De 

Rétaltau direri 
grtuw 

Le poids welter Aldo Spoldl a vu 
•'Interrompre la série dé tes succès 

— AS ' A "svr-Tork 11 fut bsttu par l'Ame-
| rlcaln Caatllloux. 

LE GRAND PRIX DE LA VILLE 
DE TOURCOING 

Ce magnifique tournoi organisé par 
la sfèdqSratloc tourquennoiae a connu 
un très beau succès. Nombreux furent 
en effet les spectateurs qui assistèrent 
aux èp euvres qui se déroulèrent dans 
la salle du Gymnase municipal 

Les éliminatoires commencèrent Aés 

VJM fictoua rou balais ans eût | 
•ta* p|-sM normal? 

Dvrajit la majeure partie de la ren-
oofit'*. en effet, las Boubaiilens doml-
g s n a i copie ua ara ect leurs asrveraairea 
Leur Jeu plus orden 
d'avoir 

C E O S S - C O I N T R Y 

LES CROSS POPUUIRES 
A LEXCELSIOR 

NoaTeUc vetotre de Wartelie 
en junion 

Dunancne dernier se sont disputes 
Seaeaéa l a n i - tsasasavan 11 ' • * • • » " • " * " * "• " -• • J , s a i . . 1 ^ . «UT 1S t̂ sBtrreVisÂ • S B » V « H M U I 1W» Vl\a>a y+-

^ . . Ï^MEZSS; »"•* toonn*ur O» situsAiona éllfaallea., , (district Roubaix-Toureoing 
Mail L à î l . o u , û °* D l u , • " " , n e ".' d * m U „ ? s ^ v . . n ; orsanlaé» par la Ligue du Nord d'Atnlé 

des oaseratlon» afali. tandis que la a u » ; i , Brayne se mit particulièrement , . "Z- " ^ 
défense lommowe fslsslt merveille et ! *™ eVldence. sn — — 

rsnforcee par plu (Vercoutére. 
l homme» le» défenseur» rouhsl-, ^^^ i ^ , n a , r t dsns le dernier quart coureur» de l'Union Sportive 

a» virent battus par lea rapide» ; d b e u r T . de Jeu) «t sa ligne d'avenu, quennoise. qui n'étalent pas 

pn J. de Rx 
Alfred RUOLT 

Vainqueur 
du tournoi 
de la Ville 

de Tourcoing 

Vainqueur 
du tournoi 

des 
Indépendants 

Ches le» vert et 

1» matin et. sur lea neuf tables, le» 
pongistes se succédèrent San» lnter-

exëelalormen I rupMon. 

Aujourd'hui, dégagée dea eonatruc-
toua qui l'entouraient étroitement, 
Saint-Quentin peut espérer une res
tauration qui soit, ainsi que le 
souhaite U. P .u l Rolland, conseil
ler artistique auprès dea commis
sariat» A la restauration, du Halnaut 
et de Tournai, non seulement le ré-
aultatlon d'une epeclalieatlon tech
nique très poussée, mai s surtout 
l'œuvre d'architectes doués d'une 
forte culture générale. 

Sera-t-u possible de revoir le vrai 
visage de Saint-Quentin sur la 
grand'place ? Souhaitons-le, parce 
que l'ensemble le mérite, et l'œuvre 
«l'art le réclame vivement, autant 
que le renom artistique de Tournai 
Ce monument, d'ailleurs, est plus 
qu'une œuvre architecturale très ca-
racterique. 11 constitue l'objet d'une 
question scientifique primordiale 

En effet, l'egtlee de la Orand-
Place. érigée avant le passage nor
mand de 88a. est liée Intimement à 
la fameuse question de l'ége exact 
de la cathédrale. Le rapport entre 
lea deux édifices offre * ce propos un 
intérêt de première importance. La 
particularité du Clerestory, ou clair-
étage, au sommet de notre égllse-
mêre, n:est-«lle paa une traduction 
architecturale de l'étage en galerie 
de la nef de Saint-Quentin ? Cela 

CONVOIS F U N E B R E S 
Mouleur GASTON U8.VRUWDT, professeur k l'Institut Tur-

got et Madame DsWsUUtDT-FTSVXT. .es en/anti : 
Monsieur Rosxsrr DBVRTBWDT ; 
Mademoiselle Yvonne DEVRTENDT. s e . petUs-efi/ant» ; 
Moneleur et Madame PARDsX-LBCLERCQ ; 
Mademoiselle Marie FARDIL : 
Monsieur et Madame MANIEZ-PARDEL et leurs enfants ; 
Monsieur et Madame DAOTRICHB-PARDIX at leurs enfants; 
Monsieur et Madame MBBRECrTT-DEVRIENDT et leur» enfanta, 

se . sœur, beaux-frère», belles-sœurs, neveux et nièce*. 
ont la douleur da vous faire part de la perte qu'ils viennent 
d'éprouver en la personne de 

Madame veuve Henri DEVRIENDT 
née ClémeMitïne FARDEL 

pieusement décédée A Roubaix. le 11 Janvier 1941. dans sa 74~» 
année. 

Ils vous prient d'assister aux Convoi et Service solennels qui 
suront lieu le mercredi 15 Janvier. A g heures, en l'église Sslnt-
Mlchel 

assemblée 4 ls mslson mortuslre. 323, rue de Lannoy, 4 8 h 45. 
La famille recevra lea condoléances 4 l'Issue de la cérémonie 

nlsfieuse. 
Ls présent avis tient lieu de faire part. 

T.T. VANOVERME1», 111, ma de Lannoy, Roubaix. 

PRÏMAUX. en captivité. < 
OX-DCPOUR ; . 

Monsieur et Madame PTKMIN GABERT-FREMAUX. .es enfant»; 
Mademoiselle CHANTAI. PRKMAUX : 
l leaStun PHIISVI et J u a u n GABEBT : 
Mademoiselle MASus-Cuxas GABERT. te» petitt-enfant» ; 
La» famille» rREMATTX «t BARBIXR. 

ont la douleur de vou» taire part de la mort de 

Madame veuve Henri FREMAUX 
n é e Marie-Louise BARBIER 

pieusement décèdée 4 CroU la 11 Janvier 1*41. 4 l'4ge de «g ans. 
Ils vous prient d'assister aux Convoi et Service solennels qui 

auront lieu le mercredi 15 Janvier. e> 10 h. 30. en l'église Saint-
Martin, 4 Croix, aa paroisse, d'où son corps sera conduit au 
cimetière d'Hem pour y être inhumé dans le caveau de famille. 

Réunion 4 la chapelle de l'église 4 10 h. 15. 
La famille recevra lea condoléances 4 l'issue de la cérémonie 

religieuse. 
Ls MXSSE DE CONVOI sera célébrée le mardi 14 courant 4 

g h. 30 : les VIOXLEP eeront chantées le m^tne Jour A 10 heures. 
Il ne sera envoyé aucun faire part, le présent avis en tenant Heu. 
Croix, 3. avenue Françole-Rouaael. 

nela de 
Fraac ine-So lanrc Oapoochel le 

décédée 4 Lys-lee-Lannoy, le 
11 Janvier 1941. 4 1 Age de 19 
Jours, lesquels suront Heu en 
l'église Saint-Luc, 4 Lys-lez-
Lannoy, le mardi 14 Janvier. 4 
3 heures Assemblée 4 la maison 
mortuaire. 4, r. Négrier 4 2 h. 30. 

De la part de : 
M. et M"» Pierre Duponchelle-

Nonque. ses psrenta ; 
MM. Pierre et Alfred -Dupon-

chelle, ata frères ; 
M<»> Anne-Merle. Micheline et 

Marcelle Duponchelle, sea sœurs; 
K"« V » Alfred Duponchelle-

Lecleroq ; 
M. et M»' Ferdinand Nonque-

Vandesteene. ses grands-parent*; 
Et de toute la famille. 

Cetavla tient lieu dé faire part. 

de nouveau tout 4 l'attaque et â u p i U s pourrait-on reprocher 4 choile i marades. tandis qu'en Junior», unelnaux et le publie qui se retira enthou 
fusent ssaea heureux pour obtenir u n e première ml-tempa asses effacée fois de plus. Wartelie. d'Excelslor. siasmé applaudit comme 11 convenait 
1*asei*satlnn. Tout étslt donc remis M u n mouvement de msuvalse hu- : triompha. Notons en psasant qu'il en| ies brillantes parties fournies en cette 

question et. de nouveej . le» Rou- j meur dan» le cour» de la aeconde, ce ! est 4 aa A* victoire consécutive cette nn de soirée 
as rontinusnt 4 s'Imposer, don-! q u i valut aux Tourquennols d'obtenir saison et qu'il n'a encore Jamais été ». prot. adjoint maire, honorai 

..°£5f1il1ie.'_2 " l ! a e »» préaence cette réunion et remit 
tournoi, Ruolt, 1 lea circonstances ne ! 

nusnt 4 s'Imposer, don-
a è u n t l'impression ds dsjclr mar-1 u n penalty qui fut transformé par : battu en compétltl 
quer. Mais, profitant d'un dégagement Lefebvre Devos fournit un excellent i regrettsble que le» >.. 
de Za.-omba qui. après avoir touché match 4 l'arrière et apparut au demi- permettent pas 4 1-Rxcelslor de e pro-1 * , „ " 7 t l i . i . » i i î l ^ . ^ I w i î i n . 
«u» tslcn stadlsts revint dsns les dix-1 centre en Sn de partie après que : dulre e Wartelie 4 Paria; dans aa " JS",. ™ "*,. i a _ T Y ! l » S L 2 ï i ? T Ï ? 
huit métras, le centre-avant lommois i Dubois, blessé légèrement, fut passé 4 > forme actuelle le Roubalslen pourrait 
obtint un second but. Fui», sur rails droite v défendre lea couleurs e vert et noir» 
écharpees. lea visiteurs marquèrent 4 Lea Intera d'Bxçelalor commirent une de façon plu» qu'honorable et serait 
deux nouvel'e» rep* I » . prensnt alors, fols encore la fauta de Jouer trop i même en droit dé briguer la titre de 

à eHe-mème 
défense lataaée par trop en retrait, laissant de ee fsit un trop champion de France. 

U S.C. rrtoM bat r 0 . Uk>ii 

par 1 bat à 0 

espace entre leurs avants de Derrière Wartelie. Kobus, du même 
pointe, la liane de demi» et eux- club, termina bon second et ne suc-
mêmes. Les Tourquennols profitèrent comba que de deux mètre», n donna 
longtemps de cette erreur de tactique i même un moment l'Impression ds pou 

Dana le prix dea indépendant». Ma 
rlaaal, du Club Anatole-France, qui 
• était déjà claaaé troliléme dsns 
prix de la Ville, fut un brillant vain
queur. 

Voici les résultat» 
Grand Prix de la Ville de Tourcoing 

Alfred Ruolt ( P P C Coq-Chan 

C'sst A la suite d'une belle ouver- j d'ajouter que Wartelie semble 
Flvats. très 4 l'aise, pratiquèrent avec {ture de Wlllems que Renard, repré- •'employer 4 fond durant une bonne 
sassasHaé un excellent football et ml- nant de volés, obtint le premier but ' partis du parcours 
fesat sur les boulets la défense olyro- jdés la 11* minute de Jeu Par la suite. ' 
sHaane, Mais celle-ci se trouvait ren-1 un abot de Leenart fut dévié in-
foroèa du fait d» la trop .rende do- extremis en corner par Maes. puis de» 
aatastlon frvolss »'. il fallut attendra abots des Leenart. Willem» et Renard 
la «•• minuta pour que l'ailler droit furent stoppés par l'excellent Maea. 

> un bel effort, parvienne i tandis que Dewlldemsn devait s'em 
è> asarquer eprès s'être rabattu au 
e n t r e du terrain. 

La ssisaids mi-temps, su contraire. 
(art rente 4 l'avantage dea Olympien» 

• t osa derniers svalsnt paru fige» 

ployer eur dea envola de Lténart, Le
febvre et Poblomme 

En aeconde ml-tempa. tandis que 
Bourgols. servi par Lsfebvrs, dans 
d'excellrnte» condition», se trouvait 4 

aa cours de la première mi-temps, quelques mètres des buts. 11 fut fsu 
autant us surclassèrent leurs edvsr- ché par Choile. Le penalty qui en 
aaères au coure de la aeconde résulta fut lmpltoytblement marqué 

l ess quarante-cinq dernlèrea 
lea Flvote dépassèrent rare-
milieu du terrain et durent 

par Lefebvre. 
Les Roubalsiens repartirent de nou-

veau 4 l'attaque et. aur un coup ] 
franc 4 la limite de la surface de 
réparation. Renard fut bien près 
d'auvmenter la marque. Quelque» mi
nutes plus tard, une belle tête d e . 

soit uns têts sur son pas-1 Vercoutére passa ds peu A coté du I 
sas étant bloqué par l'excellent poteau alora qus Msss était battu. 

•ardlew flvois Sur uns rapide contre-attaque « us- I 
^ B * la Sa fut siffles sur uns victoire tienne ». Bourgols se trouva ds non-
»vje»vsAe toute ssssa heureuse du S.C. I veau aeul devant le but mais ayant 
jsjjvoli. trop tardé 4 shooter, il fut chargé par 

furent nombreux mais au
cun a» sa. liait 4 traverser ls rideau 
.ésssiilf de l'adveaaaira. trouvant soit 

lsj léfense , Oermond. aù^ gabarit déJ4 impression- j ij£*^ d*m,1;an*^**. ,^, ftn*^1*" ***»»»• ! pourrait expliquer cette véritable 
' " o r i g i n a l i t é tournaislenne. rencontré, 

encore 4 Saint-Jacques et 4 Saint 
Nicole» ? Le monument pourrait 
peut-être nou» éclairer sur beaucoup 
d'obscurité archéologiques et e n nou» 
dlaatjt aon antériorité sur les tra
ductions post-mUlénalrea. 11 nous 
Axerait aur son âge reculé, en repré
sentant un témoignage de l'œuvre 
de aalnt Xlol constructeur. 

N'eet-ll pas permis de supposer 
qu'entouré de ses disciples (nom
breux, nous a-t-on rapporté), le 
grand aalnt a Jeté les bases d'un 
phalanstère d'abord, d'une abbaye 
ensuite. 

Les restes de ce cénacle de reli
gieux dont nous conservons, par l s 
rès*. lea ecuvenir» al caractéristique». 
disent, aux personnes averties, leur 
e romanlté » e t expliquent leur pa
renté avec l'esprit des mouvements 
encadrant les eJenteurs de la Haute-
Loire, ceux d'Arles et d'Avignon. 

Tout cela démontre Indiscutable
ment l'Intérêt scientifique de l'égile 
Saint-Quentin, œuvre de tout pre
mier plan dans l'histoire artistique. 

Témoin d'un VII- siècle, presque 
totalement Ignoré ou tout au moine 
méconnu, la nef de Saint-Quentin. 
en quittant l'ombre o ù s'abritait aa 
modestie, suscite l'Intérêt d u monde 
savant e t met en évidence l'impor
tance d u relèvement de la cité qui 
l'encadre. 

Dans u n prochain article, nous ex-
poeerons comment était disposé le 
plan primitif de Saint-Quentin et 
quelle fut l'évolution constructlre 
de cette bail» église. 

et furent alors très dangereux, mata ia i voir gagner car U eat un redoutable tant); 3e Jean Ouyomar (Croix 
défense d'Bxçelalor. involontairement I sprinter en fin de course, mais 11 n'eut I Bouse); 3e Donat Marissal (Anatole. 

Caste rencontre, disputés au stade I renforcée, sut s'opposer eux attaquée plus asses dé ressourcée et dut bala-l France); 4e Gérard Convoyeur (Croix. 
Victor avinioquet. eut deux phases bien des Lefebvre, Poblomme et Lténart. »er le» bras. Il convient d'allleur» Rouget; 5e Charles Lsjour (Ol. Teur-

êtes En première mi-temps les C'est 4_la aulte d'une belle ouver- d'ajouter que Wartelie semble ne p»» coing); Se Albert Delgrange (Blanc 
" " Seau); Te Jean Callen» (Coq-Chan. Henrlcart. qui fera parler de lui 

dans les courses de grand fond. Vera-
pecht coriace et régulier, et Bloyaert 
qui court avec une belle aisance, ter
minèrent relativement près du vain
queur 

cadets 1 " l r t Sirmond (Bxcelslor) ; I. » j f i " J * " « " r l°T'??v*tl 
Impene; 3. Leroy etc | Misera ( Kermesse du Nord); Sa ex-

Jnauor» : 1. Wartelie (Bxcelslor)' 2 lesquo: Ruolt (Oop-Chantant), Van-
Kobus; 3. Henrlcart; 4. Verapecht'; s.ldeneaaa IA.S Roubaix). Delbergue 
Bloyaert ; ». Ducrocq ; 7. Delrocq, etc.J (Lille), Paublomme (Darlng). 

tant ; Se Eugène Vemtraete (Coq-
Chantant); 9e ex-sjquo: Hurleal» (Ol. 
Tourooin.); Al. Maaaon (Croix-Rouge). 

Grand Prix des Indépendants 
1 " Donat Marinai (Anatole-France). 

René Demulder (A. S. Roubaix); 

A C H E T E R U N B I L L E T D E L A 

L O T E R I 2 . KATIOMALE 
grejafaCr 

PBXNDBE UNE ASSURANCE SUE LE SOBTT 
EN ACCOMPUS9ANT UNE ŒUVRE 

O S S O L I D A R I T É N A T I O N A L E 

mmmmmm»mmmBmÊwmmmmmm 
Le aérant : Entoira PASCAI. 

tmp. du Journal de Aottbetx, 71. G"-Rue 

On annonce la mort de 

Monsieur Elie PETIT 
pieusement décédé 4 Tourcoing, 
le 12 Jsnvler 1941. dsns sa 83-" 
année Ses funérailles auront 
lieu le mercredi 15 Janvier. 4 
11 heures, en l'église St-Jacquea. 

Assemblée 55. rue de Roncq. 4 
10 h. 55. 

De la part de : M"- Bugeul» 
Petit: M. Charles Petit (en cap
tivité) et M»« Petlt-Desplechln 
et leur Mie: M. et M - ' Fernand 
Vandekerxove-Petlt et leur fila: 
M>< V * Rompteau-Franchomme 
et aa famille (ses neveux et 
nièce») et de toute la famille 

Cet avia tient Heu de faire part 
P.P. Devacht, M, ras de «and. Tg 

•0 1310 

M. et M"« Georges Leromsln-
Deecamps : 

M»« V " Lucien Leromain-Lna-
feld. ee» enfants ; 

M. Georges Le romain ; 
M. et M"" Pierre Huvelle-Lero-

maln. eee petite-enfants : 

M"' Marie-Cécile OBLED 

épouse de M. Pierre M É N A R D 
décédée subitement 4 Tourcolnz. 
le 11 Janvier 1941, dans sa 55"" 
anaèe. 

Lesquelles suront lieu le mardi 
14 Janvier 1941. 

Assemblée 4 l'hôpital. 4 15 b., 
rue Nationale. Tourcoing. 

De la part de : 
M. Pierre Ménard : 
Et de toute la famille. 

Cet avis tient Heu de faire part. 

M"" Louis BauSière-Durlez, son 
épouse ; 

M. Louis Sénécaut (en captivité) 
et Mm* Sénécaut-Bausiêre, ses 
enfants ; 

M. Patrick et M1» Monique Sénét-
caut, ses petits-enfants ; 

Et toute la famille, 
ont la douleur de vous faire part 
de la mort de 

Monsieur Louis BAUSIÈRE 
décédé 4 Roubaix. le 12 Janvier 
1941, dan» ca 62"»» année, admi
nistré des Sacrements. 

n» vous prient d'assister aux 
Convoi et Service solennels qui 
suront lieu le Mercredi 15 Jan
vier. 4 9 heures, en l'église du 
Saint-Sépulcre. 

Assemblée A la maison mor
tuaire 15S. rue d'Inkermann, 4 
8 heure» 45. 

Lea funérailles de 

M - Théodore LEMERSRE 

aée Emérance POLLET 
auront Heu le mercredi 15 Jan
vier. 4 11 h. 10, église Sainte-
Anne. Réunion. 219, rue du 
Cllnquet, Tourcoing, 4 11 heure». 

t» lésai 

la mort de 

M " V Edouard LER0MA1N 

née ARcàle PIERRARD 
pieusement décédée 4 Tourcoing, 
le 12 Janvier 1941. dans sa 74— 
année. lia rou» prient d'assister 
aux Convoi et Service qui auront 
Heu le mercredi 15. 4 10 h. 45. 
en réfllse Salnt-Cbrutopbe. 

Réunion 4 la maison mortuaire. 
21. rue dea Archers. 4 10 h. 30. 

Cetavla tient lieu de faire part 
E. Marte, r. Nationale I ls . T. 729 

et"' Carloa-Vanneate-Paco, son 
épouse ; 

M— Vsndermailière-Vanneate. sa 
fille ; 

M. et M"" Lucien Lahouaae-Van-
dermarllère. ses petits-enfant»; 

Et toute la famille, 
ont la douleur de vous annoncer 
la mort de 

M. Carlo» VANNESTE 
Médaillé 

des Sauveteur» du Nord 

époux 
de Dame Hermance PACO 

pieusement décédé 4 Tourcoing, 
le 12 Janvier, dans aa 7 7 " année. 

Ils vous prient d'assister aux 
Convoi e t Service qui auront 
lieu le mercredi 15. 4 9 h. 10. en 
réeilse Notre-Dame de Lourdes 

Réunion 4 la maison mortuaire, 
280. rue de Gand, 4 • heures. 

Cet avis tient Heu de faire part. 
E. Marte, r. Nationale 11». T. 72S 

ESTAI MBOL'RG 
Lea familles de» feus Durleu-

Ducolng; M™' V " Lampe-Coqu 
et aa famille, ont la profonde 
douleur de vous faire part du 
décès de 

Monsieur Emile DURIEU 

veuf de Victoria» C0QU 
Président de la Fanfare 

communale d'Estalmbourg 
décédé le 11 Janvier 1941. dsns 
sa 83Ma année, administré des 
Sacrement». 

Lea Convoi et Service solennels 
auront Heu le mercredi 15 Jan
vier, 4 U heures (B. o.) en 
l'église d'Estalmbourg. 

Cet avl» tient Heu de faire part. 
NIO.OSSd 

La» personne» qui, par 
erreur ou omission, n'au
raient pas reçu de lettre da 
faire part de la mort de 

M"' Maurice CAUCH1E 

Bée Amélie MESTDAGH 
pieusement décèdée à Rou
baix, le 12 Jsnvler 1M1. dans 
aa 4S,nm année, sont priées 
de considérer le présent avi§ 
comme une invitation à as
sister aux Convoi et Service 
solennels qui auront lieu le 
mercredi 15. * 0 h. 30, en 
l'église St -Rédempteur, aa 
paroisse. 

L'assemblée à la maison 
mortuaire, 149, rue Victor-
Hugo, à 9 h. 15. 

P.F. De*met, B - T 

"'•'*'"«» 
Maison de 

occupée, en parfait état. A 
50.000 francs comptant, r 
au bureau du Journal. 

J^ÛMll'lTSSl'saaJSxaiia 

SERVANTE 

HUHE 
MECANICIEN 

sachant bricoler, recherché quelque 
temps par petits usine pour entretien 
et réparation machines textile» diver
se». Ecrire H.CJT-L. au Journal. «Oarafl 

COURSIER 
d'au moine 11 ans. avant bicyclette, 
est demandé. Bcr, M-M.Z Jnal. laVWèd 

AJUSTEUR-OUTILLEUR 
est demandé pour usine de reswerta, 
de préférence de la partie. Paire i ~ 
aux init. R.RZ. su Journal. 

HIHUNIIU 
DAME DONNERAIT LEÇONS D'ALLE
MAND. Prix modéré. Prendre allasse 
su bureau du Journal. lOaaid 

PROFESSEUR désirant 
prendre en pension .arçon 1S an» e t 
lui donner leçons. Ecrire aux initiale» 
B.A. au bureau du Journal. aW0»l 

ECOLE REGIONALE 

D'HERBORISTERIE • LILLE 

Surjeteuses - Raseuses 
et BOBINOIR8 LETSON4 sont recher
che» Ecrire M.C W.P. au Journal. 80079 

REPARATION PNEUS 
vélos, voitures, bottes caoutchouc, 
tuyaux lncendl-, etc. S'adresser : S0. 
Grande-Rue. S0. 4 ROUBAIX. 10014 

ACHAT COMPTANT 
dan» le Nord et Paa ds Calais : 

Vieux Pneus. Chambrée, Autos, Vêtes. 
Jean CIBIC. 120. rue Paul-: 
120. LILLE 

-Lafaraus, 

ON DEMANDE A ACHETER 

Citroën traction avant 
11 CV dernier modèle, état neuf ga
ranti. Paire offres : « ELAN ». 10. bou
levard de ls Marne, MOUVAUX. 

200 FR. RECOMPENSE 
à qui pourra me remettre en posées* 
«ion d'un vélo de course noir, neuf, 
marque c Lejour », Jantes en bols, 
boyaux bleu et un noir, dérailleur cy-
clo. sans tarde-4>oue, guidera et pompe 
duralumin, selle Brcoks, disparu 7 Jan
vier dans porte coenére chez Declercq, 
8, place Fréterai té, ROUBAIX. 10CB3d 

Timbres-poste J
eT achète ooUect, 

lots divers. 
Boendcrs, 57. r. Ste-Barbe, Tourcoing 

M M 

Ramonage de cheminées 
Pel.cn.es. 153. rue Collèfe. Rx. 19SSM 

A VENDRE CUISINIERE 

ACHAT BIJOUX 
DENTIERS. MONTRES, BRILLANTS 

PLUS CHER QU'AILLEURS 
EXPERTISE GRATUITE 

B O U S Q U E T expert 
42, Tue de U Vigne, 42, 4 ROUBAIX 

Jesn CIBIÉ 
vend BOIS, grosse quantité, provenant 
de péniche, pouvant faire charbon da 
bol.. 8 adresser Café de la Marine. 4 
VIOLAINE, prés de La Baasèe. 30000 

CULTIVATEURS ! 
Réservée quelques hectares pour culti
ver Hélianthe oléagineux Rapporta très 
intéressants. Pour tous renseignements, 
s'adr. Marller, 75, rue Nationale. Lille. 

NAPPAGE MODERNE 
L. MARSV , 

reprend sa fabrication NAPPES EN 
PAPIER, toutes dimensions — 40, rue 
Jean-Jaurès, LILLE (Téléph.: S44J0). 

Béas* 

VENDEZ TRES CHER 
" • B i joux , Bril lants, Argent , 

Montre», Chaînes , c t a a B 

MASQUELIE 
SPECIALISTE - 47, Grande-Rue. 47 . 
ROUBAIX — (Place de U Liberté) — 

Asthme • Rknmi • Bresskite 
Grippe, rhnmat—.-
sage, diarrhées, mauvaises «liaslsaan, 
point au c i té droit, mal de dea, i a .au 
irrégulière», mauvaise circulât* 
aang, vertiges, hetnorrousaa et 
maladies supprimées par Isa y* 

HERBORISTERIE DU J U g U B s l m 
133, rue de l'Aima, 4 ROUBAIX. 1»T14 

BjaaBBaaaaaaaaaaaa 

fulit— da < Jeerrmal de Reéxbeix » ds 13 jaarier 1M1. — N» 30. 

ABRI POUR DEUX CŒURS 
par Claude FLEURANGE 

<5atat da feuilleton commencé dans U CsuVSS ECHO DU NORD) 

— Ce) n est pas pour cals que Je 
ggsdjjB venu. moTJsneur, pas pour cals 

Bt J'al_ j'ai un conseil à 

— C'sst 
sapas» J'eusse œjaûx vous dire tout 
si» austa «sas Je me suis mis dans 
jja téta «ta n» paa sortir dlet 
sjgsjiit d» J'svvjtr owtaeiu. ee eoneall. 
g »-s»jJt plu» eatacteanent d'une 

tajiajBlliMllB • 
|1»»vj»aa1l»la ~ 7 Mais je na suis 

-Beat âUl•»»••'-• 
| syi^T-T"- Daissîontaina, 

. ( t t D»»*. e»JsVSB JaasTS. «OU» «t*» UR 

a»Jj»jajlr •»»»». Hoe 
Haooame » *— ** 

r r ^ f— rméf.. dar 

n'arrivait pas bien à exprimer sa 
pensée. jsUls os qui «Hait certain, 
c'est que ses façons lui avalent dé
jà conquis l'Intérêt et U blenvell-

noe d» son interlocuteur 
Oelul-cl. cosrune pour le mettre 

plus à l'aise, quitta son fauteuil et 
vmt s asseoir tout pré» de lui. Il 
encourscea : 

— Voyons I Que se passe-t-11 T 
Bon-Oros. déjà moins toûsnlde. 

chercha un» ft»w»n»raa»c»i 
— Imaclnes, drt-11, que la. nuit 

viasme tout * coup, une nuit pro
fonde où l'en n'y voit foutte. 8up-
poses que l'orsaj» éclate et que 1* 
foudre, sous la forme d'une boule 
d» feu, entre dans cette place. J» 
vaux Venter. las boula me pour-

Je me cogne aux murs: 
eu secours 1 Ajseun» Issue ; 
r m m^eattend. Zt la boule, 

la terrible boule est toujours là. 
zigzaguant, acharnée à ma pour
suite. Je crois trouver enfin un re
fuge, un abri. Ja m'y précipite... 
Et Je m'aperçois, avec horreur, 
qu'une autre boule, encore plus re
doutable que la première, est au 
fond de cet abri... 

Xavier DelaXontaine dissimulait 
à grand'peine une forte envie de 
rire. 811 n'avait pas su su Juste qui 
était ce jeune homme, il eût été 
tenté de le prendre pour quelque 
déséquilibré 

Il pria, en s'efforçant de ne pas 
paraîtra trop Ironique : 

— Cela ne TOUS 'ferait lien de 
parler comme tout le monde ? 

Bon-Oros ' sursauta, I cotnsne sous 
un choc. En l'exprimant par ima
ges, 11 avait été convaincu qu'il -em
ployait un langage parUcullèretnent 
propre ? à séduire l'auteur de tant 
dé romans fameux. Maie. prvJeisé-
roent, l'écrivain le ramenait à plus 
de'isastirlrtté. en étalonnant 

— Voyons- qu'est-ce qui ne gaze 
pas? 

la* jeune homme reaptra mieux 
et le» roots, tout A coup, aiiHtseut 
sans peine k se» lèvres. 

lés» «n es>raftance. 11 raconta son 
histoire, sa tr**lque histoire — car 
il s'autorisait à employer ee quali
ficatif qu'il Jugeait conforme à 1* 
résiné. 

Il osés ente la» persoaina»rea du 

drame — encore un mot qu'il uti
lisait. Il y avait : lui. Honoré Ver-
teuil, Francette, puis Philippe de 
Raulmy. Ces personnages, il sut las 
faire évoluer, les dressant tour à 
tour les uns contre les autres, dé
finissant le rôle de chacun. 

L'auditeur de Jean-Loup n'avait 
pas besoin de simuler l'intérêt. 
Cette histoire, peut-être parce 
qu'elle s'apparentait à la trame 
d'un roman, exerçait un grand at
trait sur lui. 

Sans doute étalt-u touché aussi 
par la sincérité de ce garçon qui! 
connaissait à peine et qui n'hési
tait pas à mettre son âme à nu 
devant lui. 

U se montra tout à fait conquis 
quand Bon-Ores acheva, bien pi
toyable. 

— Je ne sais plus où donner de 
la tète ! Et Je suis malheureux, 
malbéuneux... 

D'un geste Xaxler Delafontalne 
lui imposa silence. 

— A votre âge, dit-il, on n'a pas 
le droit de perler amsl 1 Ont, je 
sais.- Vous ailes me dire que per
sonne n'a jamais connu, avant 
voua, les souffrances que vous en
durez. Noos sommée ton» ainsi 
faits. On sma«lne fatalement que 
l'adversité a inventé pour nous des 
douleurs nouvelles. inédites... 
Crsyss-moi : la douleur est de tous 

Depuis qu'elle existe, ell» 

a revêtu toutes ses formes. Vous 
n'êtes pas une exception. 

Jean-Loup, déçu, balbutia : 
— Est-ce là tout ce que vous 

trouvez A me dire, monsieur ? 
— Certes non. Jeune hemme I Et 

puisque vous m'avez fait l'honneur 
de me prendre pour confident. Je 
vais tenter quelque chose pour 
vous. 

— Ah ! 
— Oh ! ne vous emballez pas. 

J'ai dit : Je vais tenter... 
s 81 vous eues le personnage 

d'un de mes retnans. la ebose se
rait aisée. Je prendrais la page 
écrite. Je la froisserais et Je la Jet
terais là, sur. le sol. Puis, j'en 
écrirai une autre, conforme à vos 
désirs. Mais peut-être n'intéresse
rait-elle pas aaas lecteurs, qui 
prennent «ssaucoup plus de plaisir 
aa agaaraRfla du malheur qu'à celui 
du bonheur. Le bonheur, voyez-
vous, c'est pour U dernière page. 
Et encore ! 

— Ma dernière page «et venue 
monsieur, ai Jrtoneette ne m'aime 
plus ! gémit .'MB Loup 

— Nous n'en 'avansuiea paa si 1 se 
récite le romancier, tout acquis à 
la cause du jeune homme 

c Vous m'avez dit voua-rrsême 
que votre cousine vous témoignait 
toujours beaucoup de tendresse et 
que, quand elle vous voyait trop 
malheureux, cil» Avait des élan» qui 

allaient Jusqu'au fond de votre 
cœur. C'est donc que son affection 
demeure Intacte. 

— Oui, Je crois... 
— Par contre, cette jeune per 

sonne s'amuse à vous rendre ja
loux. 

— Oh I oui.. 
— Est-elle, elle-même d'un tem-

péramment ombrageux ? 
— Je le crois. Etant petite fille, 

elle m'a fait des scènes terribles. 
Peut-être n'a-t-elle pas changé. 
Mais pour l'instant, c'est ma propre 
Jalousie qu'elle a su éveiller.. 

— Eh bien... que ne lui rendez-
vous ls pareille? 

— J'avoue que Je n'y al Jamais 
songé. 

— Vous avez eu tort. La loi du 
talion n'est paa très généreuse, 
mais elle peut avoir son efficacité. 
Payez mademoiselle Prancette de 
retour, en lui faisant endurer le» 
tourments qu'elle se niait A vou» 
infliger.. 

— Mais comment, monsieur, 
comment? 

— Ne m'avez-vous pas dit que 
lorsque vous avez trouvé cet « abri 
pour deux oosurs », prancette et 
vou», vous aviez inventé deux per
sonnages : Philippe de Raulmy et 
quel autre nom, déjA ? 

— Dorme Arlettères ! souffla 
Jean-Loup. 

San» attendre que XATitr Dela-

i fontaine reprit la parole, il ob
serva : 

— J'ai même remarqué que ce 
nom vous faisait sourire... 

— Oui. Je l'ai trouvé curieux, 
pittoresque... 

— Je l'avais retenu de la lecture 
d'un rcroan. un roman dont je se
rais bien empêché de vous dire le 
titre, car, en dépit de toutes mes 
recherches, je n'ai pu remettre la 
main dessus. 

— Peu Importe ! trancha l'écrl 
vain. L'essentiel eat que cette Dorme 
Arlettères existe... 

— Mais justement, monsieur, 
elle n'existe pas I Par contre Paul 
de Raulmy est là, en chair et en 
os, Prancette moins avisée que moi, 
a eu la bizare idée de choisir ce 
nom I Et tout le drame, vous le 
comprenez, réside de ce fait. 

< J» vendrais bien suivre votre 
conseil ; msis je ne peux pas faire 
semblant d'être amoureux de Do-
rine Arlettères. Ma cousine me ri
rait au nés, al J'essayais de la ren
dre jalouse de cette façon. 

— Très juste I «approuva Xavier 
Delafontatae. Mais A défaut de 
cette Dorine Arletlères, personnage 
Imaginaire, vous pouvez peut-être 
trouver quelqu'un d'autre. • 

— Qui, monsieur, qui t 
— Vous êtes mieux placé que mol 

pour le savoir. N'y a-t-U pas dans 
votre entourage uns jeun» OU» A 

qui vous pourriez attribuer le rôle 
que vous avez fait jouer Jusqu'ici 
à la prétendue Dorine Arlettères T 

— Je ne vois pas bien.. 
— H faudra chercher et tiouver. 
— C'est que je fréquente très 

peu de monde. Je n'en ai *—»TAI 
éprouvé le désir. Ma chère petite 
Prancette a suffi. Jusqu'ici A tous 
mes besoins d'affection. 

— J'ai peine A croire que, A vo
tre étude, parmi le» angaujéai.. 

— Jusqu'à ces derniers joexs, a 
y avait bien une csa^rtyiographe ; 
mais elle a été renvoyée. 

— Et elle n'a pas été rempla
cée ? 

— Pas encore I 
— A vous de vous débrouiller, mon 
garçon. Je ne vols pas d'autre 
conseil A vous donner. 

Bon-Oros semblait encore bien 
déchiré. H objectait : 

— Mais ai j» vous obéis, mon
sieur je forgerai de nouvelles com
plications. Je veux bien aatesatere 
que Prancette me croira et quelle 
souffrira A son tour. Ce sers bien 
fait; encore que je gérai. Hggijll 
si Je la voyais souffrir trop.. 

« Mais il y a aussi mon esyu. 
mon oncle qui est hostile A g » 
mariage avec Prancet»». 811 est 
parsswdé que j'asme une »«tra 
Jeun» fille, c'est avec eestej*, «srTi 
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